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OCTATE DE MARKNCElf .. 

BREMONTIER, mb fr«e*|il«tfr.. 
UN TâB£LLION 



MM. 



LA riECE. 

DIlir.lTTR. UrmOn M"" 0*»ot. 

MAHGt'ElUTE, coatina «l'OcUve MAkuDMMCi. 

ta icine i* patM loui to«ii Xr. 

Va toi IrtiU* iawntUontai r»!»Uf« i U pr<prMl4 litt«i»if », on »• r*"' r«pt<«»»ter, riimpruncr si tinduiri; celle fièca à I élrtn^er,»!!» Itnloriialion in «nlfni» et fdiUOT 



DiarniDUTioN de 
BoMicr. I 

liUTtt. 



Une duisb»* W<M lUoi use (<ria«, deux partet t 
drnu «li gaorhéï celle d« draile au premier pUii, 
4* gauche aa troiitimp. — Doe au (i>di1 qui 
nt I* port* il'««Ué«. Une fenttra la deuiMaie plan, 
i gaacbe. — Table »«r le detaol l gauche. — 
Chtiici. — Ua «Kabaaa au Umi. — Ua (auOuil de 
paUlt prto ** U ubU. 

SCf.NE PREMIÈRE. 

BKIGir i e. pttii OCTAVE (I 
BRÉMONTIER." 
BBlGItTB, uule. Etlt f'adreue à ta can- 
ton adê, d la porte à droite. Comment, 
.■Uargoerite... tu t'en ïas fwrce qu'il arrive. 
Octave, mon noarrisson, ton frtrv de laii?. . . 
{Elle referme la porU et ricitiU en Mène.) 
gu'eM-ce qu'elle «a faire? je vous le de- 
iiunde... 9i peine est-elle arrivé*... elle dis- 
paraît et eDe ne me dit pas pourquoi ! Elle 
i-!>t toiijoun la influe t.. . Jolie coioine une 
madone et futée comme il n'est pas p<tt- 



AïK d« ]M(il Cawritr. 
Taille <• ayapWet pied nignon, 
bgard *t dsai, ckeveui d'ébiae, 
■aia ntietaale ei f oet da rtiue, 
Att« aa cour a>i( et boa... 

■T*al«a iadicalioaa b«oI priaea du «peclatear. — 
Lea pet«aaaa(e« aaal latcriu «a t<«* dea aetnea 
daaa l'erdre f u'ile occapeat au ihéiire — l^ei 
cbaageaeaU de petiiioa tont io<lii|iitt par dea 
renteia an bat dea pagri. 



P«ar plaire elle a t»irar étrange, 
Rrfu du ciel un d«uMe <l«a : 
Elle a loua Ut charmes d'un taga 
Et la malice d'un deuioat... 

Avec ça une petite tite!... oh! une (èlc!... 
elle e»t capable de me bouleverser toute la 
ferme et il faut que je sacbe.. . (Elle «« dirige 
vers la porte d droite; cfUe du fond i'ouere 
bruyamment, et Octave, en habit de rhatsf, 
se précipite en tcént et taute au wu de JJri- 
gitle.) 

OCTAVE.* Nourrlcel ma bonne nourrice! 

BRIGITTE, avec émotion. Octave! Ali! mon 
Dieu! que c'est donc bétel Voilà qu*> je 
pleure... et le nei nie picote, je n'y vois 
plus t 

OCTAVE. Allons, voyons... rrinets-toi... 

BRÊVONTIER, entrant par te fond, et t'ar- 
ritant tvr le seuil. " bouccinent, mon élève, 
doucement. 

ocrAVE. Au diable la raison I... il y a 
quinze ans que je ne l'ai vue, elle qui m'a 
nourri, élevé, gîté, comme un fils de roi, et 
vous ne voulez pas que je lui saule au cou I 

BRIGITTE. Si... si... embrasse • moi en- 
core... (Il l'embratte.) 

BRÉMONTlEn, fi part, acet un to tpir. Al- 
lons! quand il est parti, c'est un cheval 
échappé... 

* Brigille, OrUve. 

" Brigitte, OrUre, Rrdmanlier. 



OCTAVE. Tenez, mon cher précepteur, 
soypi pédant tout à votre aise, prenez votre 
air renfrO)<né, meitez-vous daus un coin et 
damnez-vous si vous voulez, mais laissez moi 
tranquille... 

nnCMONTiKR, Ah! mon élève... un deM»- 
rciiccy ?... 

OCTAVE. Un de Marencey a un cour tout 
co'cme uu autre... 

Aia di ta Roit et '«< fiotCri. 
Quand le prêtent et t'iriifuil et a'ellaca 
Daai le nteni de tea illu<i«n<. 
En granditaaol le riaur a'uae et ic glaça 
Et >e (irépara aa choc dtt paiaioat. 
Derrière toi, dans le oonra du yojrage. 
On aiiDF à roir, au bout >le quelquo ptt ; 
El pour lot aouveniri du jeuae if* 
Ah: erajri-rooi, le caar ne wieillit pia. 
teat 1« ptttd le coanr ne eieillit paa I 

{Il parit ba$ i BrifUu.} 

BR(.M0NT|EB,(( part. Ah ! si l'illustre pèie 
de mon élève ni; m'avait pas promis douze 
cents livres» sa majoiiii;... l'aiience !... il se 
marie... je n'ai plus lou4te<i)ps à attendre... 
mais pourvu quf je |Hiisj>e aller jusque-là I... 
{Il $'a$$ttdàdroite.) t 

OCTAVE, à Brigitte. Et Uargot} la petite 
Margot T 

BRifiiTrE, Quelle Margot? 

ocTAVK. Tarttièce, donc... Marguerite, b 
comiWKne de m<»n enfance. .. 

BRiGITiE, emborrauée. Ah! ma nière... 
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OCTAVE. Ce (luit ^ire um» grande et bdU 
lUh maitttiuMiut ? 
ulfilTTB. Mais. . . oui. oui. . . 
wiÉHoMTUK.d piirf.Vailiq«'il prend (eu. 
OGTATB. BM'Ce qo'clle n'en plus îcil 
itRiGiTTE, de mim$. Si... d... 
ocTAVK. Ksi-c* qu'elle est meritef 

liltuaiTt, de mfine. Niiii... KM... pU 
pnroro.. . nuis ça ni- lardera |m»... 

01 TAVE. A «|iic| |iR- ruMauJ '.' qui'lquc 
lavMii Itieii ioiirtl, bien bU«, qui a ucité 
quelques ttii^érabto M» d'feUbu J« IM ifl 
MMilIrirai pi^ 

D > f.)io N nu, d «li««Jit. De qnoi s^* 

niêi.-t-il? 

u<:rAVe. Mais oA e»(-«Ve donc, fve j'' 
IVinl)! iisse T 

imtMuNTUR- Mon élèitt k 41<Nf pcteez- 
fOusT 

OCKVB. Allez au dialiiet... Abl ferdM— 
nuis Toui feriei pûclwr on niiit ui« toù-e 
•ir h la ghce... (/I M'iltrtye «fiv fw-ie à 
droîtt;) 

BtieiTTR*. OA vM-ta doaeT 

ocTAVF. Là, daiH oa cbambre... 

nriÊMOMitR. Misérkofiif! {HMtmrrtU 
patta-jt-. ) 

OCTAVE, chtrchanl à pOsur." Ijj ue 

quaud ou est pios.r d' \.iir li'h geti-^ /i 
aiiprochê df lu feni'fit. Attc un iTij . 
nmii Dii'u! Uiigitle! 

BBUiii iK. iHou «iifant?.., {Hl!>' s'aifrii- 
ehe ik '"I ; 

OCTAVE. Quelle Cil donc cette jeune fdle 
qoise |>ri»(uèue là-lMs Aim le jardin ? 

DMttiTTK, av«e*mbwra$. Ç«T. . c'est,.. 

OCTAVE. AU«nds donc! c'cel elle... Je la 
nenanaiik.. et jecouis... {U renonfe.) 

BuftHONTun. fwrittaa. Et Im ôoo?e- 



OCTATL le n'en moqneM. 

nRiciTiE, h f(Êbatu nimmin avte tUt. 
Voyun», tu duieawïr feimt... "ïki n'as pa» 
dt'it^iitK', je pariet (ArANOttfjer némmd a 

gaucke.) 

WA Wt.-'" Van. J'ctai.si |>ii'ssédf venir... 
{A p 'ri.; t.oiuinerit me déliarraiiser (1 eux? 

BRiGiTTh. M c est FalMMiitablef Biaqaer 
de M faire du uial 1. .. 

BttMOimeR. Le fait est qu'on bon dâjeu 
Mr a'aïunit rien gâté à notre promenade . 

oUiGim. J'ai des eraf» loot Tnis, do A o- 
nagea la crétue, que tnetnnisiani ei que je 
bis iii bien, que UMieslestemaiiKs j V'u pur te 
on au château . . 

ocTAVt. Nim... iiiTci.jfn'ai |>a»faini... 
{A p'irl. } Si J'' I OUI. IIS |,i i .ytiudre! 

HBtMOMitli. Ucs <i'U S Ir.ii.s, ju fru;iia^e 
à lacrùiue!.,. liui.^ci^l dclicicui... quand 
OU n'a pas autre diosc... J eu goûterai vu- 



1U6ITTE, allant au hufftl. Eu un lourde 
main le couvert ^'la iau>. 

OCTAVE, à paru"" fille vient par icii... 
(X/auL) C'est ça... noa cher prftceptear, n 
fooa Mat biôn gentil.. . aidet Broute i 



mettre lo eonrert... [A Hrii/iiie ifut va 
tredti a»iitlie$ sur la tablt. ) >uo, pas la... 

la purt* à 



dans ta chambre... [Il destijne 

yaurf" ] 

BKtMit.NriER. Coiiiinenl I vous \oiile». ? 
BKIUITTE, rtmtllant l-i iisfiflUs «ur li 
iuffti. Pendant ce ien)pi»-la, j alluiueraî le 

* BfîfiU», Br^nontier, Orlavr. 

Hllfcilli'. OcU>». Itn liui illir. ' 
*" liffrooMlier, lln^Mile, OfjVf. 

**" BnilHab BriawsiMr, Omm. 



LIS DEUX MARGUERITE. 

feu el i'ir.ii (ktnicher les «BUEl. (ffAsA>r( 
pir lu /)(»(■/(• (( 'jaufli''.) 

BKÊMo.NTitiî. (^esi uUiTaisnn... Adou»!... 
vous me faites liiiro tout ce que vous vwi- 
les. . . i>arl.) Ne le oontrariuo» pasl. • . 
Ah ! sons me» douze ycnia livre» ! . . . 

GlkiGITrK, nparaistaui à la parle dt g9U- 
«Ae. ^tti* !• jcimI. Bu ben ! .. . Veiies- vous ?. . . 

MÉHMnUB. Jewos Sau.,.(BrigiUe$orl, 
et BremuUitr turl0 tmttt ê'urtiê M mien r 
priêé'(klm>e.) 

SCK.NE lU 
BRÉMOMIt:», ()<:T\VF. 

BHtMOSTlEK. Uapiw h /.-V(.iiN liuMI i-léve. .. 
uctAVE, panant a ijtiiuht. A pari, avec 
impalUnre. Il ne s'en ira paîi!.,. 

iikEmo^tIi.k, conltnuiiHi.' Que votre il- 
lustre pire m'a chargé de veiller sur «otre 
jettoew, «l que je dois k «a confiance... 

OCTAVB» «ees humeur , nptmemt à 
drotta. Je le sais... apctel 
BBftnOMilBB.** La tnorrie tous ennoie. . . 
OiTTAVE, de utime. Sans doulc. . api fo?.. . 
GKtuooiTiKR. N'uufaliea pa» que vuus ail ^ 
\m* marier avec BlldiaMIoiielle do UiflTiJIe, 
viArf ciKiiuie. 

Of.l'Wi.. ( ii'i"-! ' i; qni ru'attiUsK! le 
|>:uit. .. M'i'in iiJiin 1 , iiiiiiî... a luoii à^i'l... 
SI ça a lo sert'- iMiiiuiiiii 1 . .. 

r.RfcVlOMlLIt. \uU\: ^^iu^ll^■ \ii-rc le teul... 
OCTAVE. Kh! uiun pèii !... voit bien 
que ce u'^Bt |>as lui qui se marie :.. . 

BBtMOBTlEH. Kt cela ei>t turl lieureui 
convenez en... N'iuiporicl || 
est le plu^ saint des devoin... 
OGTAVB. Mon clicrpricepienr, «nos prè- 
cbcB k ravir, mais i jeun c'est indigeste, ci 
jefoosdirai, ntie fuis pour tootes, que je sum 
aansgrand pour ne conduire... «uni, si 
T9UB n'ea cnq'cz. . . 

SCÈNE 111. 
Lea (UeuES, biugh l'R. 
BRir.iTTE, entra ««jw fa Mon- 
sieur le |)récepicar, l« feu eslailanéije >ai» 
cberdicr leswub.» 
BBtmoNTieB. C'est Im»,.é 
vuatnt,«ilMHmiitgit. JBcraiibionl.. 
Ils sont pondus de ce matin. 

OCTAVE, pouMOMt wn pr^pffor. 
Voyoo.»... hàtc<-vuus!... .lemeursde faim... 

BKEMO.MTIEK , ic dèfmdant. VdU-. asiv 
donc cbangé d'idée 7..." Quel estomac de gi- 
roitettot... IM, qosMl J'ai laîn... j'ai 
fdiiu !. . . 

liiiKjirrK, lui mttlani une ptte d'atxiti- 
Ira .((I/' >< bi'i< l"i-nez, portez ça... et pre- 
i,e/. ;;jr l«- iK' rien casser... Allous, venez. 
BritMo.NTiLR. e^n'. J'yvawL.. j'jr «aisl.. 
oci AVB, à part. C'est bien henrent! 
BiitaioiiTiu,dp«rt. Abl sans mes dovie 
cents Utneh.. 

UISeMBLB. 
Ais d« liai)» il la F«*erfl*. 

"m:i»V£. 
P«rlrj, 1» «al» >:rj< uu.nilrc, 
T«iiaap>ii rrftan ici. 

Hua tttui • n r.t t..»! i<rl. 

ns- 1011 1 I . liHlMMMdll. 
Tari in-!j il i jti. plu - .ut, tdre, 
{,>•!■■ 1...,; .,. , n-| i i. 
L* f.-ii s', n II l'utiW yrt-uâf» : 
l)«pi )M u qu il auil IjiI Ainsi '. . 



{H M 



(Br^ttM prfiHl 4if twnt rfant <• imffet 
h s****' Br^aMMur. J 

' Ofl».*-, Br^oifiiilifr. 
l;frii.i»iiU«r, licU«. 



or. PAVE, MnI. ilcourt rapiilcmml â te 
fcniiii. La voilhf... Ellf nn m'a vu!.,. 
Quelle e-M bieu ain.si! in r w m r naco 
qui lui va li ravir... Ah! quelk itiil< i fiici' 
avec ma cou>iiie, si ruide, »i ^uiiidi'e !. . . 
une palpée de salon qui ne tait que saluer 
et baisBir 1m yauL.. an Una qu'eUcM. Mar- 
got... 

SCETÏE ÎV. 

MAKGLI uni;, OCTAVE. 
MMiottiUit, <f\ii vxnt d'entrer par le 
fjud et qui ticnlnuiu. Au /on!/, (jui in'ap- 
;>elle?... [Elle tel mue tn petit déithatulU 
du ditnnneiêt, en cheveux, et elle a un petit 
«ir ÊÙ4Û»4t pojfum, Etkpou um petit panier 
dtfiimnfmi*l*fortiéuftmd.) 

OCrAVB. eomraM d tlU. Moil..* 
«oîiîl In Mis 0 «fsMB moMS <t 
«llsd jrfMisors fwHsst.) 

HABGOBBITrB, Si iihttUlt. VOBSl... 
voulez-vuiis me Uéàerï... ou je MB ficbe... 

ah! nuis... {tilUdetceud.) 

iii.iA^i: lu lie mil recAjnuais dom- iias? 
viMiui Liiiit, >r t tcutant. Ma hue i uju. . 
{Hlle le '"1*1" du liiiui i i\ O'H.] 

ociAVt. Octave, ton fieie dc lait... ton 

HivndLtKlTt. Ah! abl niim Uieu!... 
c't Nl-il donc possible que c'est vous !. .. 

OCTAVK. Vous! Dis -moi donc, toi : comme 
aulrefob... 

M.vaellBUTB. Nenni dal Jb B'ok jfu... 
vous êtes ub grand seignonr «t jB bb bbIb 
qu'nuc |Bttf re fillB de» chanp... 
oltaVB. Jolie fc croquer. 
MABMiBm. OhL.. «BBi fonlet «bsb 
i^ausser de noi I 

u<'.TAVE. Non... et la preuve... (AAirB* 
inenJ ri l'embraue. Mime jeu.) 

M\nG\ KH\lt , iaiant du pird el pasiaitt 
li Irmit. Voiilc/.-vous me Liclier, à la liudes 
ijiii .' iij ' \ U triulu cliilïuau«e.t. (CMs lui 
ei liapp' el rajiui» ta loUitie, j 
OCTAVE.* bli bien I dis-iuoi : toi. .. 
MAnGt;ERtTE. J'aime mieux ça... (Le rt- 
rjardant.) Ah! que le voila donc un grand 

et joli jeune h< III- avec les beaux alTtqucts 

et nue pciiie ai<iu>taclie, oonuse HaBCMlB. 
OCTAVE. Blaacbettet 
MARutiBBiTK. Bkl BBl,BUtchè%tB~.'vIeu 
lavoir... 

oi^AVB. {fo«i«<OBBle(Bnipe... UaiBptaa 

je te regarde 1. .. Je BosaiieBiMtd, ai d'CBt 
un jeu de mon MMglnatioB... cette alagu* 

li'ji « re.ss4'iiiblancei|» 
MAïKiUKHiiE. Là!... avec votre eooeine, 

jv,^ 11,11 ' ., M>iis V'iîli rijiiiini' I'"* autres... 
.Ma pauvre iii> n- i ii -s i ti bien du chagrin 
dans lu teiiiji.s, .liii z ' 

OCTAVK, f( fui-i(ir'r)if. tîsi.-ceiiui-, |:i,ir ha- 
iiai'd, ihoii uiaii' .' Au idil... li eu cniildil i 
lmiie,s icK Jcuues^es au viilaçi-, .. ça s'ex- 
pliqur... 

MAttGUEBirB, M'atssNiMi. oh dit qu'olk 
est bien Joiiot «oire cettsine, hein T ' 
OCTAVB. Maint que toi... 
MABBOBiare. Baul 

OCTAVB. Toi, la n'as pas do poudre qui 
sache ta biniBtehBeehm, pan da rouge, ps 
de blanc, pas de BMHchea qui ahènau le 
satin de u peau... La nature sentefiilleB 

fiaisdetabëauif. 

par Au 4* l'Ananfme, 

fimsias nibiM, Iw IIwiiIm, I 
lM«lt buali M MfolN fc net fWMf 

*<kin«, MaifattiM. 
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Fi I if U mnjf rl étt rùbn n»a«rllrt, 
06 MMit eufiuii< miinli lr< i>r< pr«i:i«iit. 
P»ur IM (lirai U. il n''n ril juu àt ntta» 
Qmm* m» CM«iM « miqii4 m am> > 
Aam, ■•toi, ««{U fourqam \* t aint 
El c*Mt poiin{usi j« n« l'timmi p», 

M. M noiiw. «M M avili pndc le cfaiRbn- 
Mr, da^emHMWr.*. {U m ramiMMiMirr.) 

fte-ee qm voos n'tnrcz |Mt Wcaltt IniT 

nrTWE. C'en la f.iate... 
m'crnbr>isses-tiJ pa?;, loi "f 

MAROIEBITE. Pourquoi ? pourquoi Ji ne 
fom enibrassp pa? ?. .. ça ne Tiiu» regarde 
pas. mais si \mi-. rpcrirniiiciiict je n'cnvilil». 

OBTAVT. Je lli'biMI;4i- plus... 

MARGUEBITC. A la Ixiiioe lirtirc... (.-/ m 
iMNRfiil Brémontitt ml 4^ la chambre à 

SCEM' V. 

HÈMfA, BBÉMONTJKR, fuiê 
MtlGITR. - 

BBÉ.MONTIER.* la Ifrrirllf nul-.Hr -hi fou 
tt r^rimonieuttmtnl. J'ai rimii m ur d'aii- 
niinccr ii ruoiisicur l'' cln^,i,] i Oclave do 
.Mareocey. .. que les (f uû m'UI cuil* è poinl. 

OCTAVE, aixc imfKitHKcf. IIM|a»4Ml... 
{À pwn.} Nom déranger 1... 

■BtaMmnn. Si Tonssavies qnel jntfinn 
• ce fromage I h crfiin«T~ . 
. OCTAVE, rfa mUm. Eh bioil rifthi- 
fotu-anl 

riftin-Blum, 4 Octart. Qn'est-c« qw 
.ç*«* dna^fM wniMKrienriiabiHé 4e Boirt.. 
OGTtTBi Me faia pu maoïMw» c'ait n»o 

prÉfppteur. 

HAKGLERiTC. Shl ool, comme knuitre 
d'école (Ii-s g:ir(oas dtclMB BWIm». Ccttlsi 

(|ui Miiis di)rint>. .. 

nR(.M().M ji B, ffti$aÊtkitsitti»Pt»tiftf> 

DCH rciimn r;i(i( rsi. 

OCTAVK Ndii... ça [!<' Vil plas jusqucslii... 
BBtMOMlER . rt^itnl'int Mart^utrite. 
CVsilit madrruoiselle Marftoi?... IhAle faii 
ta rirértnct.] {A pari.; Diable! celte p»- 
pèce I st moins mil qoe je ne croyait. . . 

BRiGiTTK, rar l« Kéii't (/« ia {MTM, d £r4' 
t?ioRii«r.'*MaH), oioniuenr, leambfMttllv 
'don. {EOtaittêmtetM.) 

I, iW d^fftMrir Vont m- 



■ «erm. Mi Ida»! faHaa m cnirad'M» 
wn «t hiwnMnoi Maquille... 

BtuotmER, àfmrt, Abl mm mes dooie 
rmu livres I... (Ifoiil.) VOM Il'am Anm 

pliKt faim 7 

RBir.me, d OeCme. It me TCan donc 
plu» déjcuaerT 
ocTAVft AfW «Mil Ma... onb. vm 

Marffot .. 

S! \i,(.ri rit; , rn<#fn*n». Je retit hien. .. 
BBÊMoiSTiER, d pnw, Ohï... ToHunvnoiis 
b face! {llrtmoxU.) 

»■ 



ocrrAt& AvM mi Mal iwfBi fat mil 

anelte... 

luiiGi'eRtTB. Un gr^ morceau de psin. .. 
OCTATB. Kt de» frttils nit nous mordions 
•ftacao de notre rôié. 
■AUGeERTTB. Ah I ça va être gentil 

•i BrMwl 



i.Fs OKI \ MAR(;i i:niTF. 

(E//< frappe dan» .*rf maiiK il fitul^ joie. 
Ortarelui prtnd fa tnilir et miuK avrr tl f.) 

BRËIIO.MTIEH*, '1 Orlare. (Jui llc tenue!... 
Si «Mre iliu-stre père... 

OGTATB. Bncorel». Pour Dical I«î8»ez- 
moi 1.4. 

MtMMmitt trùttmtnt. Je pan... et j« 
n'aa wla «Mjemm-. {Brigiut, pnâanl m 
iMHpt, a apprHé la table el m if un rouvtri, 
du vin, liu pain et d« fruit», ilarguf rile, 
en l'iiiJnnl, it pamr n tjaurht dt In tahlf.' 

BHiGjiih'*. Li, tiiiii esi prél lî<m 

api • 1 1 , n)er; eofantik [BiU faut frh i$ Uré- 

munlirr.) 

oi;tavk. Merri. noiirrire.. 

RRifinii'*, <i /?r(/«i<i/j((fr. Vos œufs sercinl 
durs I 

nBÉilOMTlEB. Je l< s iiiangerAi oa salade. 

F.NSF.MBLB. 

Au i* ChtMldi trmtt. 

A Kbie rt birn ri'', 
O mrtm.nl hifîi rj/im 1 
Oaind mal nos* iniitr, 
Iri pla{on4 aou» ; 
AIIdd'!, Uitont-aaasl 
I Brtwawwr »»n »«r> BrIttUt for !■ f a w i » ) 

SCf'NE VI. 

MARGl KRITK, OCTAVK. 

MVRr.UERlTE, mettant un fauteuil detant 
la tahlc U, meb-toi •iaii>l''gi'iiidfaaU;ufL.. 
0(.TAVE, t'oîMiimit. Kl loi? 
MARGI F.RIlb**'. Moi?... {AppTwhaiit un 
ucalieau.j iyur IVâtabeau. à Iva l utt'» .. 
OCTAVE. l'Iu» près... (// te ttrt tl mane/e.) 
MABGCERI'-E, *e ropprothanl tovt eoj^tit 
luf. Je vcox bien.. . c'est-y bout... 
OCTAVE. Oui... Mab tu ne tnang«s pas ? 
MAtieOEMTB. Ob I c'est que j'ai déjà dû- 
jèuné, mais Je le «t-rnirai. .. 

OCrATE, lindttMt mu «nr*. & boire, 
alonil... {Etb hu 9tnt.'—lttiii prend la 
fai7/f.]0 Margot t.. . 

MAR<.l I ItlTE.O"'<"*'-<'<'1UCfOMStOOltlî... 

oCTAVi:. Çequeje U'U\7... 

AiRMMWMdtir./. IfofMl. 

La min inn la 
V«lr, aaam i«lr«Mt, 
T«> cbtnat 4*«h*n< ; 

f.alrpin la ms .. 
Biitcr lain.îti b aiicht, 

Qnt d'il- piTK 11 I '■. 
Diifvl ]'■ «ut* 1*1' "\ 
Qiw ton cœur »'6| aiiche : 



TIn, llB. 
Bar mon «rar, la naEa, 
Mp«ioa« r« rrfMit t 

Tin, lin. 
Cf jOT'ii f.frain, , 
Qui aaa* net ta inla. 

emENBU. 

Tin, tin, rU. 
((Vtat'< b'i'tr la miin à Ujrgutrite.) 
wiieatiimi, f«(inmt (a mui. 



Ha Maf qa'cM » ku 
V»rfih Jin» tna wrr» 
Que la ne bnia paf. 
C'aai f«a I' Ual fa» 4' 4in 
IhifimMaiiwu, 



* Bri|iMa, Mirganît*, Ocliti*. BrtoMaibr. 
** Mwgaerita. Brigiut, 0<u»«, Btiiiaontlar. 
*** MtÎBMtiM, OcMfa, OrifiHik lti4lMall«v 
**** Odni, Haffiicrii*. 



?i H*rC'>l l'in^piri», 
f' til fr^r.', «in rt.i«-| 
U«i« (auilr* l'ocrira 
A«.«ar< 4' f h(c usa*. 

TIa.lia. 
A ta rrn Mk niiii, 
. RcdiMaa f* nirtit t 

Tin, lin. 
I> j tv.tii T^frain» 
Qui aaut atrt ea train. 



Til, il^ttie. 



[lU H Irrntt.) 



■ABCVRBirr.*. IMninnnt qne le ivfll 

revenu nonin ne noiiM qniiteraw jamalBl 

ocTi«v»:. Au fait, j'étai« henrMt dHf^B 
temps- i;i ' 

viAi,i;( (Rrrt. Ff. -S pr#*enl? 

OCTAVF,, noupirnni. le >ai» inc mariiT. 

MARr.tiERiTE, de même. Kl moi aarsi..... 

OCTATB. AWe IBBCMMiBB^jBl 
pM... 

MARnuiant. Aice na beau i 

la ville... 
OCTAVE. Qnp tu aime!? 

MABOVERITE. Ma iBBle dK qBB ^Ett fit^ 

OCTATB. EHe a tort. **' 
MABODEBITE. ITnt-ce (Mat -' «■ '-> 
OTTATE. Ta ser«9 trte-inalbeomM. ^' ' 

MARROERTTR. EttOÏ? ' ' 

or.TAVE. Moi aoiii.,. B ni faBihatl anB 

peliic femme.. . . ' 

vuRcrFRiTh, fpf'.cnt. roiiiineimi. 

oc rAVE. Kl pourquoi pa«T 

MABr.vERiTE. LaBgnad8|ioi«iil|n'«tttpaB 

de r. i.son... 

OCTAVE. C'est pour eux qu'ils tous ma« 
rient. . Moi, d'at)ord, je n'iiinmi jamatRim 

coiisire.. . 

KARtil^ERITE. Ni moï IROH fulUT... Oo Hft 

ronsullc ni votre ca-ur, ai votre iuc in ition, 
G'cal une indigiiiléM. «fcot ubo lyiamiial... 
OCTATB. C'cat révaliaMr... KiwIlaBa- 

nous!.. . 

MARRtlERITE , arn intentinn. Je Teui 

taiao... KévollnnK-non«.. . vois-iii... Je stuk 
Wen que... si on voiihiit rne marier aver un 
autre que toi, j'en uKHirrai-'. .. 

OCTAVE, à fmrt. Faavre petite I... commê 
elle Di'a-ine!... {HmO.) C*«8t gentil, ce fao' 
ta tue dis ft... 

MABOOEBITE, fntmtmt. Ce n'est pas tl 
cousine qui t'en dirait autant. 

OCTAVE, l ue petit»' Mille, j'en suis Mlr, 
que j'ai mu ,ivnni hi<T pour li première foi.s 
III arrivant il'AHiiniiRne à\tc mon ^irêrcp- 
1 II i v.iii riiiiu Ht, où mon p^re m a enii- 
duiu.. iillc ne œecoBoalt pas, elle ne petit 
fBs tBaHaer... 

iiABfBiiBBnB,-M(e tmUimM. Au Ueo qna 



Am v-mmii lit .tr J. \arg*ot, , . 

T« MuviiUiv-lu, j'tttit loatf prlil*. , 
Bt m «MajM (« Miaiiia la* pat ; 
Itaaa «IMIKgaa «M« 4m U laargatrite, 
liitrrnt)*«<<l "><> araala i Mrt tat. 

A chuii»' a»iir. e'Miil MMM an nimb . ■ ; 

Qui imiriaità np« jtKRM aMMIH. , 

t)« notre enfance aMatfaU ITancIl^ , 

Et m'ainn-tuT... 

iKrt»vf . 

i'anlAnni'inrnt... taninan! 

MABOVBRm. Je ne IVs|M^r.iiH pasi 

OCTATB. Tiens! tu avais raiiton lODt i 
rheure, on vent nous tyraniiiser, je aie r(« 



Digitized by Google 



ToUr... rt jr t'( nirvf!... [Illafrmiparla 
mtum et remnU avtc eUe.) 

iMMoniiTB» U fitffnt. NdB, non... 1» 
f6iK un mari. 

OCTAVE*, héritant. Vn miri... G'Mqw 

■AKUEBITE. Vouisn'oseiini.,. {ElUsuil 
f ^ é» $U parole».) 

OCFATl. Ecoute donc, mon (lère... 

MAiiGDEim. Ccit un tjnnl.. 

OCTATB. S'il dhït » flcficrt... 

MAROUFlu rt. le tix(ii«- Mi ii ntilant qnr 
TOUS... Ma Unie n'c^t pas bonne... et un 
père, ça pardonne tonjount. 

OCTAVE. Au bit... le bonheur est U... Ce 
n'eiU pas toi qaiBMtnai|Nniir (il kd prend 
la «nain.) 

MABGUERITE, avte malire. Jamais (.. . 

OCTAVE. Et j'iniii abandonner k na anire 
MW OH trésors qui mut è moi, bien i utoi.. . 
Je MM qne je t'aime» lllai|iot, je t'aime 
coBune an fou... Je wn qne je ne peni pins 
tim MM in^ il futtqne ta 

Jo 



Otn'ATK Bb Uen! od... in seras ma 
femme!... 

MABOrERITE. Oh I quel lionlieur! {Elle 
eovrtau bufj'el, prend dettuf pafwr^ plume, 
uure, et lu met sur la lablr.) 

OCTAVE, d;;urf > .si-cf pas aussilnfi lc 
démon oncle? {Haut. Je répare nue içrande 
injiiNtice fX je fais,. . 

MAnGutRiTE, (j gauche de la Kible, tris- 
tem(t\i. Une folie pcni-rire?... 

OCiAVK. (i'est pofiHbie... aMie...cela sei'a. 

HA]l6mMR,«{««iii«Nf. tn-ce bien vrai? 

OCTAVB» tenamt it Feutre rôlé de la table 
tt ttmbrai$ant iwr k front. ïni de Rentil 
boinme:. .. {Fllr jrlte un petit rri.) 

IIAltGiJEBITt. Kl VOUS in'épftuseriez ! 

OCTAVE. Folie ou raison... je t'épriiise. 

MABGCEBiTE. Oh! c'est bien... meltci' 
TOUS li... [Ellr lui montre te faakuit) 

OCTAVS. Pourquoi faire? 

MAMÏtnUTS. Mettez-vous là. 

OCTAVB. Allons, soit, (/f «'«Hotf dnmt 
bfnUe.) 

MARGUEBITE. Vous «liez écrire i vnire 
père... lui demander son conscntcnien'. .. 
dites-lui que l'autre mariage \oyt!< rmdt.i le 
plu.s niallicureu\ tics lioinines, que yous ne 
voulez pas d'autre feumie mui . i ' > i 
que je sais?... mais ça ne duiti iis mhis i u.' 
bien dimcile... 

OLTAVE. Oui... uoc leiire, lu as rabou... 
(// érrit et •'omlle dt Umpi M lem|w pour 
rtjlichir.) 

MARCveun, t'apptu/ant tur non épaule. 
Tu verras comme j'aurai soin de loi... je te 
dnriMersi, Je le .inijnti^rai... Je le metii.il 
dtfls du coton. . ce n'est pas u cousine qui 
Imîttoutra!... plb>f... une grande dante!... 
Ah! qui- rasfi.T j;ciitil!... 

ocr.wt, d'un an ii uon)thani. .l'ai liiii. .. 
mun père ne ponira n'-siMer. (S'uji/irdunt à 
lire.) fxiiule bien ra... « .Mon tite-lioiiiiré 
péri.'. » 

VAiu.i Enni., lui •irrarhanl ta Ifttie. 
CVvst munie... mni<. (]ui va poitir celle let- 
tre! 11 n'y a pcrsonuu k la ferme... Ab ! »i 
wb« mnltra d'éeolfii... 

OCTAVE, m tmni. Br£meMicrl.„ vou- 
dni>t^T 

• OcUvr, .Mirpii^rilf. 
" MirguthU', U>.Ut*, 



LES DEUX MARGUEHITE. 

MARoiJEMTE. Je vais vous l'envoyer... 
[EtU hiett »wr h table la lettre qu'elle a 
plUt f ( caeAsr^.) 

ocn-AVE. Ta me quittes 1 (// feniact dons 
»e» *r«w.) 

MAMOERin, éisagmtt. Ohl je rc» 

viendra?... 

ocTAtE. Hite-loil. . {Mw$furit9 sert 

par la gauthe.) 

OrTAVE. ptM* BRÉMONTIFR. 
or.7 A%L, sful. Il se pri>ineiie avec iijila- 
lion. Je Miis cnsorrel»'-.. . elli- me fait faire 
tout ce qu ille veut... Allons, le sort eu est 
jeté et je ne vcui plui rêlMdibr... Ab I voilil 
Brémnntier. 

Butsummn. mirant par Ui gauche.' l>è- 
cidéineni. mon éli^vc, votre nourrice fait des 
fromages i \a cr^me. 

OCTAVE. U s'agit bien de ça 1 {ilpauêà 
gawha.) 

BMMoirnEB**. Ahl vont veabsimto-des 

qui toient un pen dan^.. 
OCTAVB. Moii cher prtetpMor» vonles- 
vons ne numr la nef 

BRSilONTIBn, faitant «n taut en arriére. 
.Si je le veux!... [Chnnjeanl de Ion.) Sent- 
je hirii (Ai nsi' ? 

ui.iA\i:. l'as Ir moins du monde. .Prenez 
cette j' tin', n niontez cbctil... 
prf Mo.Mitfl. Hein7... 
iicfAvt. Ilcniontez ù cheval, at |Mclez-la 
à innii pèr»'... J'attends la réponse. 

nn(\; i>Tiui. Comment! aianl que na 
igo>tiiiu sôi( faite... mais c'est très-malsain 
ce i|iir \ nus me demandes il I. . , 

ocTAiE. Sniieiqn'ily vtde mou bon' 
heur et de na «ic^. . le snia anouieni et 
j'éjiouse... 

niieilOKTIBR, tfttmqMiltmtttt Totre cou- 
sine Msrjfiuerile, je le -.<i.s . 

OCTAVK Non... Margot... 
Brigitte! 

CBtMOMlER, ifidigni. Oh I 
nant ! . cette peike 

o^é... 

ocTAv . -''r^rsMinl, 
poi iiT I, .111 nom... 

vi'MiKit. .</■ montant. Et \ous e.>pi'rcz 
(|iie |i' \ .us piiirr 11 !i mains k une pareille... 
mais MiuKi-/. donc que je Tais être perdu de 
réputation!... iiini qui vous ai toujours 
donné pour exemple les grands lionimes de 
i'aniiqaiiél». c'éuiit Itien la peine de vous 
apprendre le hlin et le grect... 

Aïk 4$ Tumne, 
Flnttqu ti» gcM 4» iMtrg ne* 

IJu.- Jir.iot, .Soiièiui:, tfVft, RiHtMt,,, 
UMul ilvoairtriMrlrtjPHt!.^ 
OCTAVS. 

Si l'<rMM, M m'en rwfm cm. 

aaSnimn». 
Va«s, CMi»in»n pra^raM ir U jMtMMr, 
Daa» *m lumketui nugiwi «ifiMitt... 
En «M, iMMitar, v«n Mtanvrw 
Lm «DCitM HBM Aa 1» CrtMl 

OCTAVE. Si vous hésites, je i'enli ^e, je 
p;ir> iisec elle et \ons ne me reverrez jamais, 
/( remonte. ) 

lilif.MuM lté., ;io.s«;/ii/ '/ ijduclir. 1 /lart. 
Kl mes d iii/.é cents livres !. . 

OCTAVE"*'. Et SI mon pète refuse. .. je me 
brûle laoen-èU&.. 



la nièce de 

Jupiter ton 
aurait 

De va 



Brémi>nlirr, OcUV». 
•' Oriatr, Br«n«iltcr. 
" BrtasaUtr, OfMw, 



nnEMOKTiER, orecuneri. Grand Dirai, 
c'est fiuL.. U tdten'y cal piai... 
illustre père va me chaaier..» 

OCTAVE, n vonabM nncdeml-lMare pour 
aller an chliam et revenir., .dans une demi- 
beore, je me brûle b cervelle . . pcnsez-y !.. . 

MÈMONTIEB, à part. C'est qu'il le ferait 
comme il )o ili' ! . Ow devesir I.. . 

ocTA\£. Aiiicu, ti faites diligence... [Il 
le potuee au f,/iid.) 

Bft(Ai()NTiËtt, retxnant Au moiqs, enat- 

>|<I m, pnmMltBHiioi de ne paa Cdrode 

inallieurî . 

oCTAVK. Une demi-heure!... 

bbEmontieb, à part. C'est fini... je soia 
un homme votai! (If lortpar b^ondL) 

SCEVE Vin. 

OCTAVB, teoL 

Me taerl... iob... œ senii ridieole et ne 
me mlMnltl riea... J'entèrerai Margot... 
iions IMnMa en Allemagne... J'y connais 
des nids déJicicui. .. Je me ferai fermier.** 
elle emmènera Blanchetie.. . sa chèvre.-- 

AïK ; Lit Anciri'i iugti^HCt 
Sou* teroo% U berjj^rip, 
Nom arront Diphnii rt CMo4| 
Au •tin it> li vm« pnîric. 
Car MM iHfmm Je «feiaHnrii 
Trai im <lNiiii mw r»«liiaBt, 
Ibu* «iBMsKa Mtr Bilia 
Kws vhivM Mc lui lit 4» Ihjn*, 
D'amour. ilVtpoir M AtlaUif*. ' 
Et pubi nous aurons des 
j'adore les cAttIcties... ça se trouve îi 
veille !... et Margot me les préparera de an 
blanrbes nuiBa... N^n^ ir <ns ri Mo, û 
loin, qu'on n*eMendr.i jikis |>arlerde nous... 

odant ce temps-li, mon père s'apaisera. .. 
et comme je sois son unique héritier... 
quand nous revicnili i<ns avcr un tas de petits 
euCiots roses et jo util us, il les enibraswra et 
tOM sera dit*., mais ça va tout I 



J« 



s(Jl•^E IX. 

OCTAVi:. MARGLERITE, entrant par U 
jond. HU»m en AnKl db eiksonf dtfd. 

jioque. 

MARGDERITB, «fwt Oir see knulain. Am 
fond Quoi donc, nionsieur dr .Mav. ncev.' 

or.TAVt, ri vart avec emburra*. Ma cou- " 
sine ici!... {0ami M t» antanM;) Martwioi 

selle!... 

MAItlitlvRITE, /* taluant are'' cérémrtnie, 
IHiiiisienr. .. il qui en a>ii /-\<ius dnm 
vou.s prie ? 

ui iAVE, Arittarif. Moi!... oh! rien, ma 
cousine. . . 

MAn(;t;EHiTE, m^m«/«u. Mademoiselle de 
Btinville, s'il vous plali.. . 

OCTAVE, de même. Je ne l'uiiblierai pas, 
mademoiselle... (A part.) La b/'gueult.. 
perte soit de la renooMK !. . 

MABGIinilTB. Bn vérité, jii |>eiQe k en 
croire mes jeuxt je passais devant cette 
foraie, suivie de Germain, qu.ind je rencon- 
trai votre précepteur, qui en s<irtait la li;^ure 
toute bouleversée, il ni'appui que je vous 

In i.MT.n. ifi,. . Ouei ,lllr,i:l lliysIérieulK VOUS 

\ .i|i(H-laii iliuic, iH a jiu \iiu.-> y reii'uir, mon- 
sieur de Marenrey... 

0<;tave, piqui. Le dé.sir bien natufcl 
d'cmbra.sser ma nourrice, mademoiselle... 

MAH(;nRiTE, avec ironie. Ahl est-ce 
t«,iu.'i isi .singulier... ne in'a-i-on pas dit 
qu elle ,i\ait prés d'elle one nièoe... (OWS 
dédain) une petite vacMr», qodnw lÉo* 

ritorneeaaabotaf... ^ 
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ocrân, bltui. Vous owaT... G'«lt 
et qui VM* trompe, madeoNMlIt.» GMie 
|Mlâevackin,«neMariiflrae, 
rmàn, «M aiwi jolie que. .. 

, vain» mufviiimâm 

■MeoniTE, rUmt. Ah t ah ! ett~ce que 
pv binnl ce lenit ponr aes beaux yenx f. .. 
Ab ! ah I ahl ce serait irop drôle !. .. 

OCTAVB, avec impaliene*. Ma couMnc... 

HARGliEniTF, acrr hautevr, HideiBOilcHe 
(le Blinville, s'il vous plaît 

OCTAVt., $t conli-nanl. Kti bien, niadcaioi 
«die, celte jeune fille e'^t tm s'iMir île liit. 
et je ne souffrirai (us f|ni; ciismi' ti o., 

MâRGl'KBtTE, avec liedatn. Ob ! quel (t ii ! 
comnip vous la défendez 1 

OC.ràVK, vittment. C'est que vous l'al- 
taquea... 

imOQ^CT», rimt. Kh\ ah! ah! vo\rz 

CCUVS, OTW ùnpaHtnet. Eacort^l. . 

ttAWOnin, aimàmtmir. J'aorais pcnt- 
llPtladniitden'raMer) naiiqiie wn- 
hi f B M Î... j'aime nien «n tire, car tolhi« 
a|irta laa grôjali d'nrioa anMi 'jaan nos 
don ramiOes... 

OCTAVE. Oh ! ce n'est pas encore fait I 

HARGDERiTE. Mais Cela M fera. . . 

ocTWï., appuyant $ur Itt inoU. Madc- 
inoiM-Mc de Bhnvilk', si je me marie, je 
>eui aiiner ma femme... ei... 

MAnGlEnlTE, le rrijardant tn fiire. Kl... 
TOUS ne m'aiiuez. 

0GI4tf&, é part. Ou(l... «oilà le grand 
MlBtMl 

HlMlfimmii «aa AMrtaHT. Où veulet- 
iea*M M«far, mmukmr ieMaraiMyr 

OCTAVE, •mbarratié» liadMMiMlh^ j'ai 
OB aveu a vous faire . . . 

MARGtJERITK. ParU>l, tiinriML'ur; re n"e-l 
rira, j'espère, que je ne puisse entendre? 

(M:TAve. Parfaitemeac.» H Itm l'ai dit, 
je ne pourrai Januis... 

MARCI KIII (t, tivrc dédain, il'i 

et qui >0U8 y force, inooaieartM. 

ocTAVK, AMiMt* Parce que j'ea 
nae autre. 

HAnGUERiTE. Ab ! {DUai§imutmm»L)lA 
Nariiorae» peul-ttrel 

ocr4ts» Nml. Oid,iiaJaiuhdle. 

MARGUERITE, de mt'nie. A uit i veille, mou- 
sieiir; c'est un noble chuix pour l'héritier di' 
1,1 Dubic famille de Mjii ticey... une seiu 
blable rivalité c»t trop QattcuDC pour que je 
M B'aa touvienne pas. 

âw iê Mêê»m§ JWart. 



M fnsdn Mir asc 

Un p>r<>il rlMlBw>.ftw Vwmt fMin^ 
Il œe fautlraîi'faair •Miawtrnc»... 

Kitrurti-vaut... J'cin* inirut •mlilwr... 

£t il naa ctuiir put tu* Imniilié. 
n t'en rrfrmi tt a* pla> d* colcrc». - 
Ohl MB, «tonniut. car c'nl 4« I* ]^tii. 
ftaaMfaarvwM, |e ■'il plit* te nHtt 
Il i* plw n»a ^« h pilW. 

{Elle ra fur i riir.) 

OCTAVE. . X^^,. uiatieuwiaistk,. . 
MARGcnns» «'«rnlMitf. QaaaMe «■- 

core?.». 

ocfAn, aenii M i i II fUlumSL niions 
francheinent. , ' ' . 

'■ABCCERiTc, l'occiyAif. AHom' mo- 
dMmcq^ aglLÛ^ ( 0(taM jNwi À.*ajl*. ) 

OCTATB.'* Il aé peut que «Mm «ifMil «H 

* KaifMf in» OalMa. ,.. 



été blcaiéi et je le diplorCL Je s^is trop le 
reqwcl ei fes é^wds qne l'on doit k nne 

fenimc, mais. .. 

MABcSearTE. Si voua nélea pas galant, 
vous tics vrai, je le •oppoea... Sb bien, 
finandrite pour franebiifc.. moi anssi j ai 
donné mon ccur... 

OCTAVE, tirer jmn. Henrm luiard ! 

MARGUtRlTi:. nrfr malice. Mai.i mon 
amour n'o t pa:< cumme le vôtre: il est haut 
placé... Si Tuu.s cherchez l'oubU de vos) bril- 
lantes dctiiiiéi^, iniii, je veux un grand 
iioiij, ili? la fortune, du h'uit, du luxe, dc« 
luK, de, (élo h 1,1 cour; enfin je veux... 

iici wi , ; ; Uuinersoii iii.iri. .. qu'elle 
Iroiiiper,) comme les autres... tilt- iij vile, 
ma chère i:ou>iiie... 

iiARi;utRiiE, sf kvtint e{ passant li druiV: 
l>n reste, que vous importent mes projets? 

«jcTAVK. ' Comiueiii dooci nais je les ap> 
prouve, et je voua en fins bien hmM cenqin- 
ment ; du moment que vous ne vonlet pas 
de moi, vous êtes adi»rabhi ( // rtmt te 
fanieudfm de la taiU. ) 

MAiCOUm. De la galanterie, uaiote- 
nuu? 

ocrATE, vtnant i elU. Non... des yeux 
charmants une m.-iin de duchesse, une taille 
de nymphe, et un jtied!... 0!i ! celui qne 
voiJ-» uuiie/. n'i'-i pas à p'aintlie. 

MAiu.unuri;. Mais... [iuiirtani ) je le 
crois... 

0(:rA\E, à pari. I) rid.'meni, M.irgol lui 
ressemble beaucoup, iv,ii.-> M.ni^ol csl bien 
mieux qu'elle L.. [À C9 momtnt Brimonlicr 
tout nsouffifpilê «t «» iinrdn, fmvU au 
fond, } 

SCENE X. 

le jond. 

nn(:MONTli;R. ■• Ali! »oiis èies enrore li? 
c'est bien henrcuxl [li tomèf sur le fau- 
levil. ) 

ocTATEi amranl frit ds fui. Eh bien ? 

BKtilOMTiBn, ai lemmlml. Ah! c'est 
ponr en «oufiri on Mut aa UMina en deve- 
nir fonf... 

OCTATI. Mon pereT 

BtttHMrnBB. C'est à ne p.is ( rovel 

MAHGVBUXB, àfttrt. Je meurs d'impa- 
tience!... 

OCTAVE, à Brémontier. P.iile? duti ■ ' 

(iHLMOlSTIEB, »* Irrant. Il diilint ^0I1 con- 

stiitenveiit! {Il patte nti milttu.) 
OCTAVE.*** Use pourrait!.../ Il jmraiiré- 

férhtf. i 

MAm.t KRiTE, à part. Je ropiic!... {Elit 
rdiijittf.j 

Bitf:MONTii R, avfc a'jiimiuii. Luc pareille 
txtiavag.iiice! (a ne s'est jaii>ui> vu. ça n'a 
IMS lie nom !... (A piwt.) Mai^ j'aiaauvémea 
douze cents livra»! (/f fam à dml» <f 
t'dSMrd.) 

MAneucRtTE, oear mafire à Oefuua.**** 
Qn'aveipfousdenc, monsieur de MarencerT 
On dinitque cette réponse ne vous comble 
(>aad»joiai... 

OCTATB. An contraire. . . {^4 pati. ] Elle 
eiir.if;'' . 

M vhL.iT.KnL:. Kecevëzinou compliiDenl. .. 
1.1 l' ii I ; Ah ! si j'o-sais iiic n> .«luer de lui 1 

uuiMOiNTUR, se levaiU. liuu plus... et 
c'est l'ordre expiés de «oire illustra pAn. il 



faut que ce mariage ait lien sur^le-chamnii 
onthnêt ii*nei3nfTB.Snr-le-chaiBpl.*. 
BBiHORTOB. J'ai mission d'alcr quMr 

le tabciHoa du village, et en ma prismce . . ■ 

OCTAVE, « purl, Cet empressement... 
i'Rf:V0NTii.R. Bien pins... inimétiiaienient, 
votre illustre pcrc a fait convier, parson cou - 
reur, lontc la noblesse du voisinage; ce soir, 
il y a au château bel, aouper, iUuuiiaatious, 
feu d'ariifice... 

MAiii.i miTE. Ce sera cliariinini . 
o<.r.\\i:, d'un nir anfriiini. Otii. liii n 
chann.inl, en effet. 

n; f «ONTIER Votre illuMre p^v vent pré- 
seiiU'r sa belle-fille à toute la ^ucit^té.etn nii- 
nnil, la cérémonie se complétera par la hé- 
niWlicliou de son ch:i|K>lain, qui vonsailendr i 
il lacuaiwile du chiteau. {Tombant tuitê.] 
Je auia perdu de réputation 1. . . 
tiCTATB. A peiuo ai j'en erofai mrs 



•* BrtniHtf, OtlM*^ MatgMfiM. 

OotaiM» MMMiw. MtigMfiii. 
*"** OeHnn, NaifMiila, I 



MABOOBBiTS. MMsienr de Narcneey... 
{Eltt to/ua.) 
OcrrAVE, de mime, mademoiselle... 

UARGUERITE. Jc mo reprocherai» de rr- 
tarder votre binilienr, .. .le conçois <iilre i n- 
(valienre... et, lieLir-'Use du lis^ml (|iu m a 
conduite ici, J<" mju- dein.inile l.if.neiir d'ha- 
biHerla niariOe ei de lui .servir de demoiselle 
d'li<iiueiir. 

ocTA^t, i.vniiiilni. V.wii de b:iniès!... 
j'acreplc... «pic iie piiis-Je vous le rendre!... 
[Il lui offre la inant et ta reconduit jusqu'à 
la piti lr à gauche.) 

ttitfiMUKTiEn, a ptrt. Commenl! elle 
aussi !. .. Ohl Aen« Dem!.., {iU u iâiu«a( 
tn cérimoniê u Marguerilê sort for Im 
gaucAê «n tfcleratsf de rirs. MmaniiN^ ad 

OCTAVE, BHKMONTfRU. 

OCTAVE, (i part, marchant avec a<jita- 
lion. Elle .oc moque de moi, c'est clair. ... 
Kllf a voulu m'homilier,- avec sts grands 
airs... mais je n'en aurai paa le démenti, et 
pour la faire enrager... 

«BBMOimBa, as Isaunf «t oaumit A hn*. 
ViBjuna, laen éiètm. ilea «ai lempecaieore... 

OCTAVE. Non.. . j« euls trop avancé pour 
reculer... d'ailleurs, mon pén le vaut, aveic 
vous dit... ainsi... 

RRËMOMTiEn l',^!l'z!ct quoiqu'il m'en 
c iVe, jn suis pu i j inirc encore une course 
fort é ' jiistpi'.m rh.Ueau . . venez VOOBjeicr 
anx pierjs de votre iiliisire. .. 

(M l vm;. C'est iiuitde... 

i;iti uoNTiER. Pensez au mariage que 
vous avez relMt votre çoualM est liebc, 

trfs- riche. .. 

ix.TAVK. C'est possible... 

BAEiioiiTjiiR. Elle est belle, elle est trte> 
halle, votra couaine7... 

OCTAVB. Je ne dia pas non... (d furf.) 
ITailleun die ne veut pude moi f 

'BntWMniBB. me cet bien en cour, iWie- 
blen en cour, votn couainet... Son noUe 
époox peut prétendre A loni, an lien que 
cette petite Margot.. 

OCTAVK Elle est belle auwi... 

r.ittMONTiKi. Je ne dis pas non... mais 
d'une aiitiè façon, et quand vous allez la 
présenter ce soir à votre famille .issernbléc, 
elle v.i ;ie;ihi' r inirn.ince... j'entends do- 
jii les nri s |f»( chuchotlements, elle vous 
ler.i I ()eul-étre p:ir iirje naivelé et QU 

choix d'eipreisioos ridicuiaa... cm se mo« 
qnerad'eltoet duvMi*..>atn»it., 
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LFS DEIX MARGliEniTi:. 



or.TA^T. Ceux qui M meqmToat d'elle ou 
clf moi avrani albin konsépéab.. (/I fas$t 

à droilt. ) 

MÉMONTiEi.* DmAmIi, voilà wqM 

tnâfauhl... 

OCTAVK. El quant »i ftamia*. «Iha ae- 
nnt jakwaca de aet dw va» tt de aon imo- 
eeice et dleani nearrant dt d^ .. d**!!- 
leura, Je riMraini, je la ia n aar a i; le tmmdc 
•'■p|irnid cnmmeanire chose... Une Muct- 
tioii romp'èic ^ fairf... cVsl diarmaul !... 
ça m'ofrupiTS. ci (|tif de m. ris ;i Vfntailli» 
ne peuvent se fl.iitt r «l'en a»iiir f.iii .ini.iiil.'.. 

BRtMONi ivii, (i El il .s't n Milite, le 
lnallK'iirolu!... 

iii.iAvr. Va h iii'i'H'Dt qu«^ Ips ai vues 
louli s di'ux, l'uitc .si (icK' cl ni bdlp... l'aii- 
i>-< M MiniiJe ei m jolie... e»>cc un j< ii 

cl< I esjpril? eet-ce luie iUuaim de mon 

Ctt'ur? 

Ain : J'n piHU, tU. 
DmU •rnlimi'iil» .iafit iituo tnaj jinu i;r n Ifri. 
Knt^i' l- , J. in 11.1 .fiii nrr.'tf* ; 
l>«n« roon ptprit \t^ut^ tharm»* **• f nnfontipnt, 
T*MlM itgi ont mttnr ^ritr •( branlé. 
£• wa mon nrnr m M*d*ti «ViimiBr... 
|j*qOTll> ain»rt rtlr» rn bM. » «t -te m brait 
It croif «iiBrr mi rruiin* rn M«tdM, 
J*Bifli* llâti^l Jim* ma rnu^inp.,, 
(A 4t amant li pori* d» V t'omrt ; Margvtrile 

fond OMT BrigiM.) 

Tnux« la Nih, Ica yeni hataate, ttmte trem- 
btante et ioiittaM;'f»}cz eanOM die e^t 
Jolie I 

UtHonrn». Gaite vibinefst jolie... plie 
cal JoHe ceiie vilaîn^ !... Où le* grlces voni- 
dlca tt nicher ! (// pf^nf r'r droit».) 

scLnë xu. 

la MtM». BRIGITTB, IIIAIlOinmiTB. 

tMCITTF, apu iKirit Vnrf/i(priV#. ** Appro- 
che... approche, un ii ciif. ni !.. . n'.iif pas 

prnr. .. Il ne te nuiiiacn i^.ii... {Miirijut- 
rite a rfprif ton nti irnomii, rts habilt dr 
fai/iiinpt. tlit (I ui,r c i/r.Knr d' r. -r> / f(. n- 
rhft tt un hûui^wet df jh uri rf'''/7,r)i,>-r ou 
Côlr. BrtijU/f la fini jni^str j^ri >i' I irlin t. ) 
OCT U f . ni)/ï (nif àr'tt."' (Li l c M.ir-iU'- 

rti«tl... 

UARGiiKnrrE. U \»u4a»t, }Urg»t ! muiH 
aieur*.. C'est mou nom* et Je ne v eus pas 

ÏM VMM v'appcUea cwDina «qire couaine... 
Iad<i«ii«... 

nKNOinm» d jMri, Uesaint HMea les 
in6nica) 

OCTAtB. Haia. où est-die donc? die de- 
vait ftre prèsde toi... dlo \a venir, n'est-ce 

iUiui Eraïf:. Votre coumbc! Non : elle 
n>' \li nilra pa.1,.. Il parait que ^a voim rcr.iii 
pl;i!Mr lie la Voir: elle esl sentie Hc vi ir r |Mrl, 
i re qu'elle a dit, pour m'hafi i, < t iiif 
iiieltre un Imuquet, B»is je l'ai rtu\u)t e...; 
elle avait un air ri ioipcrttocott... Je l'wt- 
rais hailue ! . . . 

nu^AioxTiEa, dyart. 11 «'aaraltplaaaiaB* 

qu(^ que ral 

BRir.iTTF. Dame! ce n'est p2i«a(an(e, ï 
Qetlti tufant, ni clic n'a pas de plu:: beaux 
atours . . Quand on se nuric coiuuic ça, au 
pied leTi« on n'a |i*a k temp«de faire aarobe 
de ooocab.. et poiir coimcr cowtiii no- 
fnctteademadtmaisclodoilijiviOe.J'ai été 
cneHItr dans le jsnlin une eooroanederoM'.s 
blanehos et un iKiuquet de fleurs d'orauser, 
de la traie, qui ciubaume... cl j'ai dit k 

** H«fg«a«jl«, Mfttto, Oelut, Bcaenalirr. 



iMargot : Va, ce n'est pas ta robe on ton )>nii- 
quetqu'Mlpoaae... 

MAMmiTE, flMtitanMl à OtiMt. Est- 
ci qoe Ta«a no me inmves paa ^tiile 

An rrtiM. 

Su'm-jf dr fl«iir«, ^ur vnM. tttm pM<St 
Jr n'a>, RiniitMiir, Mion ■! 4iaBi«a<»... 

A ixtil d'hnnorur iVtai» ftn ftéfttt», 
I l I I r iir- - j. n'ai i|u« nei tiagl ma ; 
t>i<aii(j jusqu'à ntontp U |wuvre fille, 

Bllaa'* rirn f|tir an (aiMci a^pM... 
Mtlt k <)ui>i •<rl, mon Dira i't/in pntillr, 
Si mon mari, lui apnl, T\f Ir voil pa«? 

r.iii*;iT!K, à (klare. Fmlira.*!te-la donc, 
celle l ' iiii", ça lui ilonnera du r( iiu:;i'. 

OCÎAU. lui i/nnnnnitur h fnm) un hai- 
ter difirnil. i r<rlaineiiienl. 

Bi;f MiiMii R. Ft luoi, je cours cliei le ta- 
K lliim K iiiplir le« ordrCB do tOltC iflus'l'e 
pi.re.. . (// rrm(m(€.i 

o<n A> K, à part,]Waifliil d ànUi. Canme 
il eet pre«*él 

BKIGITTB.* (Tau Idenx rt la mui-ine 
a dit le prévenir en païaant qu'on l'attendait 
Id... 

OCTAVE, d fttrk H la racoonaia biaa tt I 
qtie d« benlél 

MttHORTiiit reiMeaidwif. ipcrf. r/»m- 
ment tout fa lînira>i-îl T (^Bai à hJargur- 
rilt.) Fi! mademoistlle, re<it jnli ce que 
voua faites Ikl (/{ «or< f/ar le fond.) 

SCÈ^F. Mil. 

Les IklfiME». moiti$ BnÉMO^TIFn. 

nrT WE, ojvia ir* memeMf ^héiiiatioti. 
il prrnd «m fOtirvm et i'<umro(Aanf de 
MarfueriUtm fmtdta fRaiii.*Xettepaiiv re 
petite, eomme elle tremble! 

MAimmilTB, (tMtfmraf.DaineI c'est que 
j'ai refl^rhi depoia taniOt; si Toire famille 
allnii faire la fl^re oomme \oiic con^ne, me 
re( «nis>er, yne rliasMi ! 

o/ tavf.. M.'illimr h (jui osuaii l'insulier! 

r.niMTir.. C'ol ce <|t r ]>■ lui .li dil . . . (Teiit 
<'t'»l, r'rst hien k tri, ti un iim i ris^dii, cîc 
f.iiri' fc qiiH tu f.ii> 1 1(^1(1 iÉ,i i .■, 1 :! 

Uijiid scl^^neur, fomiMe lui, r;> m- rt^jHxle 
[çnèrc rinnrvfi-nro de-, j' iinr'. nili' ... 

OCTAVE, vittmtnf. Stduire .Margot ! Y 
pense»-to? 

BBKITTB, are« tnimnon. To «8 miens 
alini l'^|lOU<«r, c'est d'un Imiu OMr... «tft 
le portera peut-être lu>ubeur, nioAftsrcon. 
on ne sait pa?». (4 et m tmeni, on tn^nd nu 
(Mon (stotr de ItrémontUr, Omrmmle.) 

XIV. 

I.KS MtMF.s, RRKMONTIF.n, FF T\nFf,- 
I ION. et DBl'X OARns-CHASSeS, armé* 
: \/u!^i/[Htil^onh«$trt ftnéant tmittetiie 
scAm.) 

iBfturtiiTWi, a» datera. Par Id 1 par Ici ! 

nicim. Dhhfel 11 n'a ptséiélDBg! (ffr#> 
Moiirî^ «nirr par le famâ oteee k tak^tinn 
tl tn iniT gnrde$.) 

orrvvr, à /lorM)^ loi l*** 

itnÈMONTiKn, tm TaMNon tf^'H mulml 
devant la i ihle. riacir.-vous IS et d^pOrh'ins- 
noiifi... garde • efiaffet mnl rrtté» nu 
fond dr ih'iiiue rtilé de tn j<'irl--. Lr 'ln)'fl- 
liiiv l'ii^tii-d n pi rpn" i'')» runtrnl qu'il lire 
tt'un f 1"".'; f m !■ ini'il'_ ' 

OCTAVE. l>cs gartk'-ciias.-*)*!... qucTicn- 
neNl-HalUIreid? 

* ftricitte, Miriinrritp, It'i'moiil'rr, OritT*. 
" Krlgitlp, Harfaeritii. (>cu«>. 
* BrtaMtiir, la TabeUNS, Oitna, Hwgtcriic, 



RBIGITTE. av Tahf'linn. Votre grioMire 
CM -il préparé t 

PiiEMONTtBB. Oni... U lettre «ne Je hii al 
fait remettre ooBlMidttoiitN les ndnMlaM 
d« moiisrqpieor. 

RRienTB. d Jfayoariifc Kfri, im m- 
Ihot... 

MAiiGvKftm. (4 etmmtM U» dlnMrfar» 

de-rha$*f* rifViKnt «rrec ttvtt ëmn"m 
pinrer eomme eieorle ehaeun f «N tM dt 

Mnr'pimte ipti rerxilr. ) One veot dire ceci î 

o< i-^m:, .«'(it 'Mif 'inf. Arrière, von» ati- 
tres. \irs r/,irile-chai>e* ne bfivijrnl pat.) 

BRf MnMitB. à Oeiare. C'est une mofte 
précaution; l'ordre de Kiire illustre pCfBn. 

0(n°.\vK. I>e singuliers léinoins ! 

Bnr.MONTiEB. SirundeKfuiunesaKiaitdÉ 
se ti'uiher on se refusait li signer... 

MAHc.ttaiTK, ooer ^otiosk Caa bonves 
emploieraient It violenoef (MoiaaiMr ^«n» 

eltne. ) 

OCTAVE. Cooiraini, ir^mo par caipBL.a 

{A part} C'est sans doute une vengeance dO 
uia cousine... {llaul à Unrtiuniu ) Q«0 
craigHMofOoaT... Ne suts-je pas UiT .. Si- 
gncxf... 

uABCmifB, fid ifmi réÊtiUê d'otonl, 

aprè» tm WOlHail* #>d dl B rt >». ttgfftmh» 
ntfmriU il «iyne. i'ohttl,.. (fn|iM|>v«- 

mon/mr au fond.) •■ • ' 

ir.fMnMlin. pendant que Mirgtierîte 
yiqn- ... part. * F'!c i.i f:itn' rroiT*. .liens... 
elle sipiif ' .. . 'll'iw. s v p-, mun ^k'fe,»i 
et puissiez- vous ne jamais ions ri'|>rniir... 

IKTAVE. «//«»( i h fe'Ie.** As'ex. mon- 
sieur... Je si;ne aveuçWîmenl... fil tiitjme et 
à part en je'ant tr, pivme jrvr la tnhitatfte 
rotfre.) C'est éfial. m> n^ailk nfcii«?.~ Olrit 
mais M«uer uuc j'ai fak «i» aoftiwi... J» 
maia... { Pm é amt onmiyato iltMlimttmé 

cnrdt'rha$»eM. (kUmt wf paM< A fMMkft 

Prén>nnlirr ext rttnonl^.) 

l'TifVOMit b"*, nurrani lenhrmÀ Oefave 
lut t'y précipite et le ittni embreini. Mon 
pauvre #lève!. .. 

BniGiTTE, d .Vitrjwm'fcfiM rifUrkit, Ma- 
dame ta marii^ voalei-voaa Urn bm fet^r 

■MltKt 

HARRtmint. Oni.nialanle... (J^AlA/aoï- 

hraréent, apirt ilarqiirrifr pa^'e h droite.) 

|iUf:MOM IKK. f'iii.iirai h i\( df ^fdigiirrite, 
Si^natlame l.i m.irii'M' vdni.iit me iiicirc... 
7/ iteirnurê en fa' rde Brigitte rt te retourne 
rert Octave.) (>)oraKe. mon élève!... 

r.nioiTTt "". N'est-il paa déjà ai bmIImii» 
riMix ? A présent, nsea eabiB^ vow avai lo 
droiid'étreensemhle; natiaet... Veites, inoa> 
Meur le précepteur... nous liR gênons. (V«r- 
fwn'le «st Mi a'ttfacpr Au* fc <0Md «bwt'ft 
tt tùunte t« dos, sOr wtfnrdê m dmoma Uti- 
rjitle et Rrénmntier retmmient. ] 

lîRt.Mo.NTii.n , ou (iind à Briniitt. Nous 
avons fait l.'i de fa belle besogne!... (.ta la- 
bellion et nnr nurdt-cl'iun't. Suivez-moi, 
von» aiilri'Sk /.iv , iwi'in rt /iriyitte flirtent 
par U (otadf tuim$ du tabMùm tt du fterd*' 



Ocu»*. 

^^^j^^MoKiittifT. la t^illM, <Ma|i»IUifa«ils, 

••• Ortaw, BrMoBtiw, Mar|pi«rilr, BriirilU, \t 
T»b'llioa a» faiwl. 

Octan, BréMalitr, BrigUia» Miisatc^la 



Digitized by Google 



SCENB XV. 

OCTAVE, MARCl KniTE. 
{ToM imjt m tomnmt k du* OettU9 «>«' 



HAMVEniTK. â pttri. Que va-t-il me dire? 

OCTATE, le rtlDuimnt, à pirt. \ une 
lu uc l iiii del'auire... ct-ce d*"];! Trllet du 
iiMi Mge ? {Il te Uve. Haut.) Ma feuiuMl 

MABGUiiiiTE, ét mime. Nan mari!... {lia 
H ftjanitnt.) 

OCTAVE, tisi-ce que je te fais peur ? 

MAH(;ijmT«. Nm .. oiab depnia un in- 
suot.je iieiikpMoaqwJ'ai...JcMibiiNite .. 
drMvi... 

OCTàVg, Mm» à tUt. Ht Ain MargiK - 
filel». 

■tMOBBlTS, M Ittmnt, tapaiU du pieJ 
tl pa*t<int à gauche. Voyei-fOUSi voili (Jé)<i 
qui- vous ruugi^KZ de moi) je »«ux ra'.ippc- 

ut,ii\h*, ri jmrl. Vous allei voir i|uVlle 
) ni<itr.( (11- !'• iiii'liiinMt.. [Mitrjuti Ile sl- 
((ti'iurn-'. 1 Hoii ! Yiiiliqu'elle p4euie a prciivnt! 

MAiw.LciuTi:, pfeurfliil. lfoan|ini iBec(Hi> 

Irdfk'ï-^iiu-i di'jà? 

OCTATE, uprés un mouvrnienl. Allons! 
j'ai lort... \eui-iu laire lu piix? 

HABtiliEKiiL, touriant.itnt liennndc pas 
«Mui,.. {Uctavt ra pour PuiArautr, elie 
wncNt*.} beii?... eh beaf... 

OCTAVE. Ah! j'en ai le droit... 

NAMOBaiTBi Allei'««w iM^ lUf« le t}- 
nnctdira: MwaxT 

QGtàm, tm irm miu. Voion, toù geu- 
dlBci a«irtiM|i, M pieara ptâi... I«s larmc-^ 
«liMireifMiiit toi bean jfeux ei eolaiduseiit 
ie>|oltc:> lillt-j. .. cauMJU»! 

MAftUUeAlTE, avte entiM. ^ va-l-il ôli e 
long?... 

uGlAtrE. Poorquoit 

HARGUEaiTK, tauKini. C'ett qneJ'aliBe- 
laù «iatit ouuiir <i«a» le jaidMi 

octAvi. ttx<'*"<V"f"''^ Gvwii'i 
je tau le pféaMiar k iMi gr«Mb panMl», ei 

il oe (aut pas faire... 
HABbUEitirt. Ues bétiMa? 
0CI4VI, MNirtanl. Nm... uaiit des gau- 



MAMOBUTB» «mkumuir, C'«n la tnéme 
chose... Vowi 4I« encan boaaiHe.. . 

UCTAVE. Voyous, lie lu (aclic pa> it fu- 
sons une |)clUe rf|)élilioii . b'iib ird, fu l-u- 

UABGiJtHlit, iHifirtnaiU iauiatii, ^u'ttU 
Kfi.Ui- avcv [m ce. fai di ! .. j'irai laor duQ- 
ner uae (wiguAe de loain. 

octATt. Y |iejua»-M? 

MAKGUtKiTE. Oui, Je ttak béte!... Oii 
dit : MesiMeur», mesdames et la loiupa^iiie... 
1*111 kUv (lolic. .. [Elle (ail une ttpice deic- 
ctieuce <n tirant *un pud tn aniere.) 

ucTAiE. IIM, Qfl nia», «■ hk une Mïi 



OCTAVE. Nofl... le corpe droii, les yeux 
haiaiéii, l'air luudL-hte. 

MàRGL'tm it, avK huiifur. Cj in'vji- 
nu.i' . . j diiiii lulcux le souper... { ^louve- 
mtnld Ociuve.\ Uaiu*.' !.. . \oire uiallrt; d é- 
co.e a dil qu'il y en aurait un bon..* Yiura- 
l-il du lapiti ? j'aiiurc le 



LES DEUX IIARGUERnB. 
ucTAVE. A uUa, on mange peu... on 

MARGUKKITE. ("esi ri-i;aUnli 

ocrAVE. m puU an ImI... 

MAKtiUEHiTE, awéwujoittnfanlint. Ab! 
le bal 1... ça me va/c'c»t mon furL .. Je i>ais 
de jolie» roodes, tu «cfran. [lîlie ehanu d u- 
M mauHn cAaryrf«.) m iala ia la la., . On 
m: tient par la naui eimiM ça... oa «e 
pomai... on ae divertit... on loiobe pélf- 
méle... on perdse^sshota... ctoniit... ab'. 
on rit !. . . [EUt f« jirît jf«r I» fltam «f Ca 
ftiit tourner. j 

oci AVK.' Il faudra y leiionccr. 

MAnGliKRI l E. l'JU» MiUWUl ! 

< >L I A \ c, à part. Pat moyea de lui faire 

euk'iultt' r.iiîon. 

MAUiiL'Eiui t, Irtipinint du pùlplwifurt. 
IÎmI-cl' que iDiis (r.)\</. cjne jo vous ai 
épousé j^jur cire taïauii^ii c .' Ali ! bien par 
exempte .. U (aul que tous lue cédies... 

oci AVE. A de «mhlables bauimst {tt 

r«.-n''»i(e.) 

ni. Il t., pleurant, il m'appelle fan - 
taiiMesl... lu! iiii ahl qtieje sais uialiieu- 
reose !.. . ( Elle erk.) Je feus m'en aller I ... 
je ta.s ap|<c-ler ina tante!... ma tanlel. . 
(Elle vu à la ftorlê de jfaecAe.) 

ucrAVE.** aeaial...l/< tefclfM*i.)Uu 
pareil esclaodro 1... 

MAUGUEiiiTE, pleurant plut fort rt re<ff<> 
crndanl. V'Ii ijue j'sois un enclaiidrc i pré- 
sent!. . N 'uv.iik:<'£ pas on je vaMSgrilia!... 
ilUle semti en garile.) 

OCIAVL, pouisé ù b.iit(. Ail ] quel carac* 
t<ïr«I... {S apprarh tut d'tiif. ) Mar;;i>t!... 
[EUtne répond pat Aldigm !... 

MARGliKKITE, '/Ui (ui (( ttsurM le do». 
Lllls^ez-lllOL triiiii|iiillc !... 

OCTAVE, à part, ti dire qu'd n'y a pi» 
moyen de loiupre ce faul meriaget {Il va 
iautoir dani U eoimà drtdlê, •« vMre ei 
U dot. MttjiÊtrUt l'obitrM e» 

^ êttna i OeUun. Eh 
beol... h ^mi penBei>iniasf Qoaud vous 
re^jardereieiirairl... 
OCTAVE, «se tmjMtwNcs. Ne sob-je pas 

libre î (// te liée.) 

MAHwL LHilC, ■rî".nt trés-fiitii(. Non, vous 
IIP l'i'U.'5 .Il- \eLu ijii on inc p.iilf, 

<]U on un; Ij^m" la coui... (, est [>oui ci iju ou 
s i pousu !... Ma unie m'a dil qu une leiuaie 
..\^ I toujour» un uiou'ii dr se tengrr du sou 
uiarl.. Kl le uie le dira, lu ttii>}cii. .. eta uni... 

cn;tave, avec emponeintitt. Alors!... ( .1 
pirl.) !>urionsl...cur,je le -ens, la jiatience 
va iiiï'Cuapper !... [i' soil bfus'iutnient pur 
Ufanà» feimunl la i^.trU <trtc fum,) 

MAROCBhITB. jmi* HttlOirTS. 

MAniiUuiii lË, leule, eUêkmritiujItux. 
Il .l'en val... c'est gentil !.. . 

BRIGITrt**', li i/ii-roix enfr'ourranl /a 
piaie â gauche. I li bien? {!■: lie entre.) 

VAietiniTE. U e^l furieux ! 

OGtMt, *n dehon. C'ot k n'y pas leoir ! 
et j'y rcaoncB... 

MAifiBKniTE, L'coiend»-ltt7M. 

BMGITIB. Il est Clcbé UmI muge... 

(XUAVE, siidiAefi.SéUeinMiGbevalsur- 
le-cbauip. 

Bnietrnt. Bat-ee qu'il «i piltir ? 

• OrUvp, tlirjfiit'riU'. 

<» il«i;,if 'ar,ll,io. ■. 

*" Itrîeiti*, MuKiMiiW. 



MAiu>L'F.RtTE. Il reviendra... [Elle va roir 

nu fond. ) Li' toilà... Il approcbe. .. Il vient 
inii f-iiie se-- adit.jv sans d<mie.,. Je me 
saute!... (Elle ^orl rupiilement far oê ut 
trOréÈripae) 

SCKiNE XV il. 
BIlIGirrE, 0 :TAVK et BUÉMOMIKIl, 

r)(,'i U(i( iiir if. fond. 

CK;iAVii*'. ^oll!... non !.., l.aisspz-uioi en 

repoïi 

\wLsw\nm(llt retient au fond.) Mais 
•niiiii. mou élèfe,songBàlieolémdjeTOtre 

ilius r»'. .. 

OCTAVE. Tout au monde plnUlt qm do 

vivre dans cet euft-r... 

niu.MoxTiER. (:'(>st TOUS qui l'a*ei f ouitt... 

u(:rAV£« « Brémo»ti»r. t)Mad mon che* 
val sera asM^ qn'oa m'avertisse ! 2>i tous ne 
voules pm DM sufam, Khae à vous! h per» 
liniaenl... 

natiKNfTon, d ptrt. Ahl mas peavras 
dd«e oenit livres t... (/( sort ffesaMM mt 
fs^wd.) 

SC1'.\E Wlil. 
OCTAVK, niiiGH-rE. 
BUIGI ITE, alhnt -1 Oclace. Comme lu es 
en coliVe, mon enfant ! 

OCTAVE. 11 n'y a pas de qooi, peui-ttrc? 
Ahl je su» bien, 'uallicureair, Inghie! 

BiUGiTTSi io«ria«IL Pas unt qtM la le 
crois.. • 

OCTAVB, MtUmt. Oi csMloT 
mictm. Qol? 

OCTAVE. Ma r..... HsifiM,.. qne |e Inl 
fasae mes adiaai .. Ceit asisnt d'une sottise 

en un jour... Jepam et je ne la ri-verrai plus. 

nitK.lTTL. El moi ! lu m'abaudonnes 
aussi ? 

oi.TAV!;. >Iim |iaiii (;sl pris, il est irrévo- 
cable. 

Rnioirri . l't iit-t'tro ! -, ( 4 pari.) Je ne 
|nu\ (■i/;ii'iiiljiit le l,i:~.ii pjrlir. {l'ii 
lifitiiil lelu. ■Ile a ri-'u lu'r jintilf Inpirit A 
i/aw hf 't rco^itf .) 

OCTAVE*'*, pa«an/ à droite. Va la ciuT- 
dier... {Ufa$ûed ) 

BBiGii-TE, ii'a|i|HWAanid(/Hf. Uargoi?... 
{Eh confidence. ) jii la me pramattato de ne 
pas me iraiiir, je le dirais... 

OCTAVE C'est inaiile... 

BBMim, à mi-sote. Je n'ai Jamais eu de 
nièce... 

OCIAVE, «e reteament eîi w snl . Qwdi^ 

lu?... Mainot. .. 

niucirii:. N'est pas Margot... 

(X.iAvi., te tn'inl eu-tment. Ocicl!.... 
Parle me .. 

hiuciiTi:. C' Ilequeiu as ëpuu^c. iqoi 
tu en U' ix tant... 

OCIAVl. L'e^ll.. 

nitii.irn;, Ta rn islne... 

uCiAVt. gnoi! Margoeriu-!... 

BBiGITik. Mai'^oeruc d'-. Blinville, la 
compagne d'eufaiice, ta sieur du (ait, qne 
sou père m'avait ni^steneuseuient coulié<-<-n 
pariant puar l'eut... Marj^rile qui nusait 
ici pour ma nièce... et qwe tue oncle It «a- 
ircr au couvent k «OU retour en France et 
pendant 'lue lu voyageais aw>e ton précep- 
teur. Mar)<iicrite, enHn, qui est sortie de thù 

couvent, après ta visite de faMn JuVr... «t 

que lu devais cpoUsvf. 

ocTAtE, mpirmt asee fort», Ahl nouf- 
r.ce... ipiu tu mt> fais dO tdont.'» ilfaotqn* 

* M.iriiiM'ritp. !lrî[;iî!e. 
•■ O.-Hii-, llr"ii|.iiilipr, 

"' KnyiU*, OoaTg. 



je t'tMnl>rassc'.. . (/' Vimbrant à plu$ifuit 
rf/irMr<.l 

BHi(;iTTE.C'(»t un angr, qiieUcouMn*. . 

on'A^E. ( n démon, pliiiùt!... 

Buir.iTTE. Pour la malice, c'est possible... 
Rlle m'avait bien di-feiulu lie te provenir; 
mai^ en te voyant si uiallieuicux, je n'ai pan 
pu } tenir. 

ocTAViL Et mon père était du complot '.' 

i nicinr. Uui... ta co>i<iinc t'a\ait aperçu 
au moment on tu te liii ii^eais vers la fer.!»- ; 
voiw avicr eu tous deux la niOme p' nsée, 
celle de me revoir, de \ous lelroiivtr i» l'en- 
droit où M.* passa voire enfance; el e prit les 
liahils du diitunrlie de Toiuoii, ma lillc de 
fernte, ?l tu sais le reste. 

OC.TAVK. Ah! ma ruusine ! voos me paie - 
rci cela!... .^lais Urèniuntierî 

nuiMMË. Il ne savait rien, rl pendini 
qu'il parlait avec la lettre pour le château, 
(•trmain, qui avait a(°roui|i.if;iié la l'oasine 
ici, eu )M)riail uucauliei franc étri.-i . 

oi.T.wt, ritiHt. Ah! ce pauvre Urénion- 
lier... ab ! ah! 

nninirrii, actcmalia. Lhben!... lu ne 
pars plus? 

OCTAVE, nrcf jnif. Je ri-slc. (A p<érl.] A 
Uion tour?... Ah! elle s'est iiHM|uée de mui 1 
je m'en vungeiai 1... On vient... 

DKlulTTt:. allant Viitr nu (utid. C'est elle! 

OCxWE, à Brà/iltr. Silence! va-l'en!... 
{Hri(iitU uirl pur la gauche. Octave redes- 
ctnil latcine, au moment où le fond t'outre 
et où Manjuerite recieni en loilettt Irit-ri- 
chede yrande dame.) 

SCKNE XIX. 
HARGI KIIITK, OCTAVF. 

OCTAVt, à part. A nous deux mainte- 
nant?... {Haut et ialuanl.)Que je suis heu- 
reux, uiadenniiscUe de II inville de vous re- 
voir.... (// <i peine d tacher ta joie.] 

MAHGLERi rb. .le n'ai pu tenir à mon im- 
)>aiience... ( / pari. (;<Miiiue il a ^'air en- 
ckiinie!. .. (Eltf detetndia tcine.) 

UCiAVE, avec expansion. Oh! ma cou- 
sine, TOUS ne sauriez croire i tout mon 
bonheur!... 

MARGUERITE, à part. El moi qui le croyais 
désolé! .. 

OCTAVE. Tout réussit... à quoi bon 
vous le cacher ! vous d< vez le voir à h joie 
qui inoude mon cœur et que j'ai peine i 
contrHiir... 

MAKt.UERiTE. Et qui VOUS rend id joyeux? 

OCTAVE. Au point OÙ nous en sommes, je 
poui tout vous dire... (Jette petite Mar{;ot 
ni>.- plaisait., vous le savi-z, des souvenirs 
d'enfioce... on n'tsi pas toujours maître 
de ça... 

MARGL ERITË. (i part. Quel changement ! 

OCTAVE- Klle e.st rharMi.iiiie , coinenez- 
cn. . - et pour ce que j'en veux faire. .. 

MAit<;LEKiTL, iToublèe. Quoi donc, mon- 
sieur?... 

on AVE, h/tiiant. C'est que je ne sais 
trop comment vous dire ça... 

UARCiEHlTE, arrt impatitnft, Ditcstou- 
jours... 

OCTAVE , fuiranr sur elle l'elfel de tet 
parottt. Une femme qui m'aurait suivi h 
Paris et h Versailles, c'est gènsiit... celle-là, 
du moins, habit<!ée aux poulets et aux ca- 
nards, refera k la campagne saiis se plain- 
dre. .. 



U.S l»Kl!X M.\1U.I FUITH. 

UARGHERITE, tirer inquiéludf. Et VOUS. 
nll>n^ieur? 

OCTAVE, acte Ugirelé. Oh! moi, c'i'*l 
autre chose... [Avec hitituliun.) J't'i .. j'ai 
une maîtresse... , 

Mvnr.f ERiTE. postant à droitt. Atec in- 
ttignation. Oli !... i^uéU' horreur! 

(HiT\VE, rtxaint'iiinl en rfmoiM.* Que 
j'ai ramenée d Allemagne... 

MAKOiERlTE, accc rxphn'on. Et c'est à 
iix>i, monsieur, que vous osez dire?... 

OCTAVE, avec légèreté. Qu'est-ce que ça 
peut vous faire? puisque je ne vous (-puuse 
|iasl Enlin, en me mariant avec une jeune 
lill" de tua conditon, vous, par exemple, il 
eût fallu me sé(>arer de celle que j'adore... 

MARCt uRiTE, ù part. Oli! je rêve, sans 
doute. .. ou je suis folle!. .. {Elle gaijne tu 
chaiff à droite et t'attied.) 

ixrrAVE, Et puis j'nime le vin, qui fait 
l>erdrc la raison ; le jeu, dont les fm^>tiuns 
font liatire le cœur ; les f-inines, avec ipii 
l'un fait de joyeuses ur(;ies ; le iap:i<{e, les 
quoreik's... enlin, tout ce «(ui acculcniu la 
vie!... 

Am : Prél à farlir {Mitr ta rive Afriati'U. 
Avec 1« fia que !• «ir nt jolie I 
Ati-c It jeu <|u'ou ^ly» toa court I... 
C'ett It taftttr 1 El vive U Mic I 
Crit If asutiCB in enivriatt ammiri! 

Kftht aimer, lioir*, joaer... m bUlrr ! 
El luut bnxfr, dé*, Uicunc, aroi'-, iiiii ->iirdt 
C'xt là ma vir, rt itn en nta nitiitlre 
tt veui iinifr, bairc «I joarr loujoan! 

MAR(;UEniTE, Il pari. Se levant. Ma'n il a 
tous les vices cet homme-là 1... {Haut et 
tremhlanle a'émoli'in.) Ah ç^, mun&leur, 
vous mentiez donc (|uand vous disiez à celle 
{lauvre jeune lille que vous l'aimiez? 

OCTAVE. Non... aujourd'hui, je l'aime; 
mais demain, qui sait? 

MAn<;uEiti l E. Mais si elle vousaimait, elle, 
la pauvre lille ! 

»)CTAVE, lègèretHenl. Qu'importe!... 

yAiitaEiiiiE. Eisa douleur? car on peut 
mourir, monsieur, le savcz-vous'/ quand 
on est forc^l-de mepristr celui qu'on aimait... 

OCTAVE luh 1 on M< console!... 

MAK(;LhKiTE, d ixiri, ovec douleur. Ah!.. 

OCTAVE. Qu ;ive/.-vousdonc, ma cousine? 

M.vnr.ikRiTE. Ilien, monsieur... [Elle te 
détourne pour e»*uycr une larme.) 

OCTAVE. Vous pleuret? 

MARCt ERiTE, ncec effort. Non, mon- 
sieur... Oh ! je suis bien malheureuse!... 

ocTAVi:. à part, .l'ai des remords de la 
lo^trmontei' ainsi ! 

viARc.UhHiTE, « rcloumant vert Octave. 
Eh bii'u, oui, j'- pleure, [tarce que celui 
que j'aimais est indigne de moi. 

OCTAVE, à part. Pauvre petite ! 

StKM-: XX. 
Les Mêmes. BRIGITTE. 

IIRIGITE, " <n(ra«l vivement par le fond. 
Tout le monde accourt au chltecu... 

(itn-AVii. Tant mieux! 

r.Hir.iTr. On vient cliercher la mariée... 
( Elle t approche de .ilnnjucrite. ) Qu'est-ce 
donc?des lannusdans tes jeux! (.1 Octave ) 
Ah I mais c'est que je ne veux pas qu'elle 
pleure ! 

' OrlATO Marguerite, 

' ' Oclivr, Mar^M< tilé, Brigitc, 



OCTAVE. Oh I nourrice 1 je suit le plni 
heureux des liommi^s ! 

MARGUERITE, àpart. El moi, je n'ai plus 
qu'à cacher hk-s laroM» !... 

o«:rAVE, Je vais leur présenter ma femme... 

MARGUERITE, à Brigitte. Viens, sortons- 
En ce moment, je ne saurais supporter leur 
pré-ence.. , {Elle retnonte en entraînant 
Urigille. ) 

otTAVE, * Carritanl. Restez, je vous en 
prie ; vous serez téiuoiu de mon boDh> ur... 

MARGi'ERiTE. Lai.NSCz- inui , de grâce... 
lais-scz-moi. {Elle redescend. ) 

OCTAVK. N'ètes-vous pas demoiselle d'hou- 
neur? 

SCÈNE XXI. 

Les Mêmes, BRÉUONTIBR. 

DRf.MO.'STlEK, " entrant par le fond. — 
Avec un toupir. Les chevaux sont sel Os ! 
o(rrAVE. Nous ne |>ailons plus... 

BKEMONTJEH, Bahl... 

OCTAVE, *" allant à Marguerite, et Ui 
prenant la matn. iialuez la comtesse de M»- 
reno'v. 

XIAKGOEBITE, roufan< rftirtr ta main. 
Moi! 

OCTAVE. Ma femme... 

MARGUERITE, avec f/frui. Jamais!... 

IIRE.VIONTIER. Al) çà, et l'auiic? 

liRiGiTrE, «ouriaiir. Disparue. 

OCTAVE, tendrement à Marguerite. Ma 
cousine, on plutrM ma femme, Brigitte, me 
vojant si malheureux, m'a tout dit. 

MARGUERITE, touriant à travert tet lar» 
rnet et la menaç/tiU du doigt. Ab! nour» 
rice !. . . 

nniGiTTE. Damel il allait partir... 

OCTAVE. J'ai voulu me venger de vos mé- 
chancetés. (// met un genou à terre.) Me 
le pardonncre?.-vous? 

MARGUtHiTt si j'étais bien sûre... 

OCTAVE. .le n'ai jamais aimé que vons... 

MARGUERITE. Elle jeu, l« vin, les... 

OtrTAVE, se relevant. C'est alors seulement 
que j'ai utenti .. 

DRÊMONTiER, comme quelqu'un qui com- 
prend. Ah!... je n'y comprends rien... (A 
part. ) Mais je crois qoe j'ai sauvé mes douze 
cents livres I 

■iHCVEiiin, au fubiie. 

Alt : Tin, tin. il. N«rgcol.) 

Ln flrara d'araiaiirc, 
t)int cttlc uiion, 
PontMiDl ptritrr* 
Leur iouce meiatoa ; 
Il en ett, |MuvrcUra, 
Humbles ta leurs diiaa. 
Qui raclirnt l«ur« tètM 
Aa leiii de> giuini... 
Pour Dfti piiuerettei 
rtoai voua Jvmandons... 

(t'ataanl tignt d'applaudir.) 

Pant paiil... nau« craignoat, bdlu t 

Onclquo orage li-ba«. 
Pi*l |inn !... an bon coup de ouin. 

Qui fata' bien da Iraio. 

E.>(SEMBLE. — REPRISE. 
Paul panl... No» craigtNna, héla*] ela. 

* Ocla«e, Margaerilc, Brigitia. 

'* Oclaie, Br^noulier, Marguerite, Brigltta. 

*** Brdmontiar, OeUTt, MarguerîU, Brigitu. 
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